
P’tit déj thématique #2 : Qualité de l’air intérieur
Le 7 avril 2023 – salle de restauration HdV

Présenté par : Laurence MARTIN, ATMO Grand Est

Personnes présentes : 
Alma, Sylvie, Noémie, Héloïse, Rica, Valérie, Rémi, Hélène, Axel, Isabelle, François, Nelly, Didier.

Présentation d’ATMO Grand Est : 
Leurs missions :  Mesurer la qualité de l’air,  devoir de prévision / simulation,  émissions / énergies,
information /sensibilisation
Il  y  a  73 stations de mesure dans le Grand Est,  dont plusieurs stations sur  Nancy.  Ils  utilisent  la
modélisation pour faire des prévisions. Une utilisation progressive de l’Intelligence Artificielle est mise
en  place  pour  analyser  l’évolution  de  la  qualité  de  l’air.  Les  pollens  font  également  partie  de  la
pollution de l’air.
C’est  une  association  para-publique,  les  données  sont  donc  accessibles  à  tous.  Un  Widget  est
disponible pour pouvoir mettre les données de la qualité de l’air sur le site internet. 

Les enjeux de la qualité de l’air

Nous passons plus de 85% de notre temps dans un espace clos ou semi-clos, en majorité dans l’habitat
et  les  concentrations  en  COV (composés  organiques  volatiles)  sont  5  à  10  fois  plus  élevées  qu’à
l’extérieur. 
On recense plus  de 28 000 nouveaux  cas  de pathologies  chaque année,  et  environ 20 000 décès
annuels en lien avec la problématique de la qualité de l’air intérieur.
Il existe des effets à court terme, notamment l’été avec l’ozone qui provoque des irritations des yeux et
des  muqueuses,  mais  aussi  des  effets  à  long  terme  comme  les  infections  après  une  exposition
chronique à une source de pollution (allergies importantes, développement d’asthme par exemple). 

Signal’air  :  c’est  une  application  pour  indiquer  l’existence  d’une  odeur  désagréable.  Au  bout  de
plusieurs signalements, ATMO Grand Est va étudier ce qu’il se passe. 

En 20 ans, les allergies sont multipliées par 2. En 2050, on estime qu’un français sur 2 sera allergique.

Le fait  d’avoir  un taux de CO2 (taux de confinement)  élevé altère la concentration et augmente la
fatigue. Cela peut avoir des effets sur le système nerveux. 



Les effets sur les populations les + fragiles : 
- les bébés : vivent plus près du sol où certains polluants dans la poussière sont + élevés. Et ils

respirent plus vite.
-  Femmes  enceintes  :  effet  sur  le  fœtus,  naissance  prématurée,  diminution  du  poids  de

naissance, retard du développement pulmonaire, fausse-couche…
- Personnes âgées : ORL et cardio-vasculaire. Pollution bloque les antioxydants.

Les sources de pollution 

En intérieur : 

Les meubles, papier peint, peintures… et activités humaines dégradent la qualité de l’air intérieur. À
noter aussi que la qualité de l’air extérieur a un effet sur la qualité de l’air intérieur.

Le trafic, les activités agricoles et industrielles, le chauffage au bois, les pollens, le radon (gaz radioactif
présent dans le sol dans certaines régions), ou les sols contaminés ont une influence sur la qualité de
l’air intérieur. 

L’humidité idéale entre 18 et 22°C est située entre 40 et 60 % sinon cela provoque des sécheresses ou
moisissures.  Les moisissures se  nourrissent de cellulose,  cartons… produits  qu’on trouve dans les
maisons,  et  certaines  moisissures  libèrent  des  polluants  dans  l’air.  Les  sources  d’apparition  de
moisissures sont dues à une mauvaise aération,  à  l’existence de ponts thermiques,  de remontées
capillaires, ou encore un manque de ventilation.

Il  faut chauffer toutes les pièces de sa maison. En effet,  il  ne faut pas beaucoup de différence de
température entre les pièces sinon l’humidité va être favorisée dans la pièce la plus fraîche.

Le  dioxyde  de  carbone  est  émis  par  la  respiration  des  personnes.  Il  faut  aérer  par  ventilation
mécanique ou ouvrir les fenêtres. 
Il  faut  penser  à  nettoyer  régulièrement  les  grilles  d’aération  des  VMC  (ventilation  mécanique
contrôlée).
L’aération par entrebâillement est inefficace si elle n’est pas effectuée en permanence. Il faut dans
l’idéal penser à ouvrir les fenêtres en grand 4 à 10 minutes, ou une aération transversale entre 2 à 4
minutes. Tout en créant un courant d’air.

Les bougies parfumées, le papier d’Arménie et l’encens ne sont pas bons du tout pour la qualité de
l’air.
Concernant les huiles essentielles, tout dépend desquelles mais mieux vaut privilégier l’aération que
de parfumer la pièce.
Il existe des plantes allergisantes (sèves qui contiennent une substance proche du latex par exemple).
Certaines plantes peuvent être dépolluantes, mais il  faudrait vivre dans une jungle pour qu’il  y ait
vraiment un impact. 
Les animaux possèdent des allergènes dans la salive et dans les poils, et présence d’acariens… même
chez les NAC (Nouveaux Animaux de Compagnie : reptiles, araignées…) !
Le monoxyde de carbone est un gaz inodore qui émane d’une combustion incomplète, et provoque
des décès tous les ans. Il faut penser à bien entretenir les équipements et mettre des détecteurs de



monoxyde de carbone, il ne faut pas boucher les aérations. On recense une dizaine de morts cette
année dans le Grand Est. 

En extérieur : (va jouer sur la qualité de l’air intérieur) 

Les rues Canyon (avec des immeubles autour) sont des rues avec une moins bonne qualité de
l’air car il y a moins de brassage d’air.

Le dioxyde d’azote provient de combustion incomplète (trafic ou chauffage), et  augmente la
fréquence et la gravité des crises d’asthme et favorise les infections pulmonaires, 

L’ozone : peut causer des irritations des yeux, toux, maux de têtes (en cas de pic : plutôt rester
en intérieur),

Les pollens provoquent des allergies. 
Les COV se trouvent surtout dans les produits qu’on utilise dans le bâtiment : peintures, vernis,

colles enduits, revêtements de sols et murs, traitement du bois, matériaux d’isolation. 
Les produits d’entretien et ménagers : choisir les produits qui émettent le moins de polluants.
Les  particules  fines  :  trafic  routier,  industrie,  agriculture,  mais  aussi  cuisson,  tabagisme,

appareil de chauffage. Quand elles sont présentes, les muqueuses sont ouvertes car irritées ce qui
permet  aux  autres  particules  ou  allergènes  de  rentrer  plus  profondément.  Ce  qui  explique
l’augmentation du nombre de personnes allergiques. 

Le Formaldéhyde est présent dans beaucoup de matériaux de construction (OSB, panneaux de
contreplaqué…), ameublement, peintures, produits ménagers...

Conseils

 Utiliser  des  produits  avec  un  marquage CE  (qui  respectent  les  normes  européennes),
prendre des produits classés A+, et les labels « NF environnement », « blue angel », « nature plus » (à
privilégier).

 Ouvrir tôt le matin ou tard le soir quand il y a des pics d’ozone, idem pour les pollens. 
 Éviter d’aérer tout le temps en période de forte pollution ou de pollen, 
 Éviter de mettre à sécher le linge en extérieur, 
 Penser à se rincer les cheveux pour les personnes très allergiques avant d’aller se coucher

pour éviter de ramener des allergènes sur l’oreiller.
 Éviter de mettre le matériel utilisant du carburant à l’intérieur du domicile.
 Penser à nettoyer les bouches d’aération, les conduits d’aération, car les conduits peuvent

se boucher avec le développement des moisissures. 
 ATMO Grand Est ne recommande pas les purificateurs d’air. Ils peuvent diminuer certains

polluants mais créer d’autres sources de pollution. 








































